LE 5 SEPTEMBRE 20001

Chère (ou, éventuellement, cher) camarade,

Le Pris Sajarov est sans doute une bonne occasion pour honorer des gens ou des institutions qui se battent pour leur dignité et pour le respect de leurs droits les plus élémentaires - y compris le droit a survivre - surtout s'ils sont obligés de ce faire dans des conditions particulièrement difficiles, tout comme ce fut le cas d'A. Sajarov lui-même luttant contre l'oppression du pouvoir stalinien. Mais, pour ce qui est de notre Groupe, il me semble que le Prix devrait constituer aussi une occasion pour exprimer notre cohérence avec les valeurs qui sont les nôtres, en tant que Socialistes démocratiques, en particulier à l'heure de proposer des candidats et de soutenir des candidatures.

J'ai reçu de certains d'entre vous quelques noms qui certainement méritent recevoir le Prix Sajarov 2001. Mais, franchement, je pense que dans les circonstances actuelles la situation du Proche Orient est telle qu'elle devrait attirer notre attention et notre souci comme une toute première priorité. Je pense surtout au peuple palestinien. Il me semble que ce cas est d'une telle urgence que de donner le prix à quelqu'un d'autre serait en quelque sorte comme si l'on regardait ailleurs refusant de voir une réalité terrible et toute proche, parce qu'elle est embarrassante pour beaucoup d'entre nous.  

C'est bien pourquoi j'ai présenté la candidature d'un palestinien, celle d'Abou Allah, la Prédisent du Conseil Législatif Palestinien, qui fut dés le début l'un des principaux artisans du processus de paix, et que nous avons reçu en séance plénière de notre Parlement ensemble avec celui qui était le Présidente de la Knesset, il y a quelques mois. Je pense qu'il serait difficile de trouver quelqu'un avec davantage de légitimité  que le Président d'un parlement qui fut élu lors d'élections libres et démocratiques, organisées avec un grand soutien de l'Union Européenne  et même du Parlement Européen. Des fonds européens furent d'ailleurs octroyés pour construire le bâtiment qui héberge le CLP, qui, par ailleurs, les parlementaires élus ne peuvent plus siéger puisque chacun d'eux reste pour l'instant isolé dans son ghetto respectif encerclé par de forces militaires israéliennes. En plus, Abou Allah apparaît comme l'un des personnages les plus respectés et les plus modérés dans le conflit du Proche Orient

Quelque amis m'ont suggéré d'essayer de compléter ma proposition en y ajoutant la candidature d'un partenaire israélien. Je préférerais quant à moi de décerner le prix à Abou Allah tout seul. C'est  son peuple qui est en train d'endurer le plus grandes souffrances et les plus grands dangers. Mais si quelqu'un  propose un candidat israélien au profile convenable, je pourrais accepter cette idée, qui, par ailleurs, a probablement davantage des chances de sucés parmi les autres groupes de notre Parlement.

Laissez moi ajouter un mot plus personnel. J n'ai jamais appartenu à quelque lobby pro-palestiniénne et pendant des longues années j'ai soutenu Israël tant que j'ai senti que ce pays était menacé en son existence même par ses voisins arabes. C'est en cohérence avec cette conduite qu'a été la mienne de longue date, et en cohérence avec ma condition de socialiste et de combattant pour la liberté, que je vous soumets ma proposition et que je vous demande votre compréhension et votre soutien lorsque ce point sera débattu ce soir dans notre groupe, et plus tard lorsqu'en arrivera au vote dans la commission pertinent.

Je vous remercie en tout cas pour votre attention et pour votre amitié.

Et je vous salue fraternellement,

Miguel Angel
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